
 
 
Bonjour Jean-Phi, 
 
Merci pour ce site web, pour les vidéos. Je m'y retrouve beaucoup, bien que 
je n'aie pas été confrontée à la reprise de travail après mon TCL, il y a 4 
ans aujourd'hui. 
 
Personnellement, je trouve aussi qu'il y a beaucoup de manques. 
Ne serait-ce que la reconnaissance de la réalité du vécu du traumatisé. 
Une formation et une information explicite, facile d'accès et disponible à 
tous est indispensable à chacune des personnes confrontées à cette 
situation, de près ou de loin.  
 
La reconnaissance ne peut que suivre la connaissance.  
La connaissance venant de la prise de conscience du vécu des personnes 
brutalement plongées dans le monde inconnu du handicap invisible.  
Le monde médical semble globalement dépassé, quand aux soit-disant experts 
leur rôle est faussé à la base, puisque leur but ,n'est pas d'aider celui 
qui souffre, ni de le comprendre, mais de chercher à démontrer que le lien 
entre le vécu après TC n'est pas lié au TC lui-même mais à des causes 
antérieures. Rien n'est fondé : puisqu'on ne voit rien de concret, c'est 
qu'il n'y a rien à voir. Esprit borné, limité par ses connaissances. La 
médecine n'est pourtant pas une science exacte ! La science et la technique 
avancent. Oui. Mais le coté humain, le respect de la personne sont de moins 
en moins pris en considération.  
La démarche scientifiquement normale est inversée, puisque la base devrait 
être clinique. Partir de l'observations du vécu des patients concernés, 
recoupement des données, d'où on peut tirer un diagnostic qui pourra être 
utilisé pour les patients qui seront confrontés aux mêmes difficultés dans 
le futur. 
Ici, ce sont les blessés, victimes involontaires qui sont  bafoués, 
considérés et jugés  "coupables" d'être dans cet état. Traités de menteur, 
simulateur... 
Si facile de condamner quelqu'un qui ne peut se défendre, qui ne peut pas 
prouver son innocence, sa crédibilité, sa bonne foi. Pourtant du coté 
adverse, il n'y a pas plus de preuves, juste des beaux parleurs ne 
respectant pas leur serment de médecin, corrompus par l'appât du gain, 
vendus à un système qui défend son intérêt financier avant de défendre la 
personne... 
Désolée, je dévie de mon sujet. 
 
Bref, le blessé autant que sa famille ont besoin d'informations, 



d'explications sur ce qui se passe. Et bien souvent, l'ignorance les 
laissent totalement démunis, livrés à un combat pour lequel ils n'ont pas 
été préparés, qu'ils ne savent pas comment aborder. 
 
Personnellement, je pense que l'information générale ne peut se faire qu'à travers 
les médias, les interviews, les témoignages. C'est le seul moyen 
d'information (se faire connaître) et de pression susceptible d'amener un 
changement dans les mentalités. Comme pour tout handicap invisible (les 
difficultés des "dys" de tout poil ou des enfants en graves difficultés 
scolaires avec des QI dits supérieur, chacun n'entrant pas dans la "norme" 
scolaire).  
Argh, toutes mes excuses, je n'arrive plus à synthétiser...  
 
Tout ça, pour dire que votre travail m'a fait beaucoup de bien, et qu'il 
mérite d'être diffusé à grande échelle. Bravo pour la persévérance que ce 
travail a demandé. Merci pour tous ceux que vous aider ainsi, qui grâce à 
vous se sentent un peu moins seuls, puisque vous savez exprimer pour elles 
ce dont elles sont incapables.  
MERCI !!! 
 
Dominique  
 
 


